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Lingualeo [9] is an educational platform for learning foreign languages on the basis of game approach. 

In fact, nowadays it is one of the largest resources for English learning. LinguaLeo serves for the people, 

who want to improve their skills in proper reading, pronunciation and listening comprehension. This site 

will be useful for those who would like to expand their vocabulary quickly, memorizing 30-40 words a 

day. It is available as a web application and also as a mobile apps for iOS, Android and Windows Phone. 

Beside of free material, Lingualeo offers extended paid courses. 

So, is it possible to learn a foreign language through the Internet? Yes, it is possible, and even not the 

one. At the same time, it is important to understand, that if you start from scratch, you are very unlikely to 

get the same learning efficiency as the academic education with its books, experienced teachers and 

arrangement of the educational process. However, if you have already had some language base together 

with the proper diligence, perseverance and the right choice of specialized Internet resources, the world 

web could be your great supporter. 
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L’accroissement notable du nombre des étudiants étrangers dans les universities constitue l’une des 

dimensions du développement de l’enseignement supérieur en France. Deux chiffres résument bien la 

situation actuelle: 88% des étudiants étrangers dans le monde s’inscrivent dans un établissement 

d’enseignement supérieur des pays de l’OCDE, et 70% des étudiants étrangers sont originaires des pays 

du Sud (non OCDE). Selon l’UNESCO, au niveau mondial, les étudiants étrangers représentent un peu 

moins de 2% du nombre des inscrits dans les différents établissements de l’enseignement supérieur. 

Le but de cette recherche scientifique est de faire l’impact des étudiants étrangers en France. Cette 

étude s’appuie sur une série de questionnaires réalisés par en 2016 ainsi que sur un ensemble varié de 

sources écrites [1]. 

Dans le cadre de la présente étude, un «étudiant étranger» est «un ressortissant arrivant au sein de 

l’Union européenne en provenance d’un pays tiers dans le but de suivre des études» [2].  

Dans une perspective historique, l’évolution de la présence des étudiants étrangers en France a connu 

quatre temps importants: 

1) La première période concerne les voyageurs passionnés d’autrefois enquête du savoir. On peut 

mentionner l’exemple d’Erasme, l’un des savants les plus connus а la veille de la Renaissance: né à 

Rotterdam, il étudia à Paris et à Oxford, enseigna le grec à Cambridge. П
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2) Le second temps, à partir du milieu du 19e siècle, se caractèrise par la présence d’une élite 

culturelle et scientifique qui opte pour ce mode d’apprentissage et d’échanges universitaires. En France, 

on comptait par centaines le nombre d’étudiants étrangers, а Paris et en province. 

3) Le troisième temps dans le développement des études à l’étranger couvre les décennies qui suivent 

la deuxième guerre mondiale. Les universités du Nord font face à une demande croissante des pays du 

Sud pour former leurs cadres nationaux. C’est durant cette période que le nombre des étrangers dans les 

universités en France a augmenté sensiblement. 

3) Depuis les années 1980, commence un temps nouveau dans les échanges internationaux d’étudiants. 

Avec la mondialisation du marché de formation, le contexte international est en train de changer : la 

compétition internationale a donné lieu а des pratiques peu connues auparavant pour attirer les meilleurs 

étudiants des autres pays.  

Selon les dernières statistiques publiées par la DPD (décembre 2016), 196000 étudiants étrangers se 

sont inscrits dans les établissements d’enseignement supérieur français en 2016-2017, dont 159500 dans 

les universities [1].  

La France occupait, pendant une longue période, la deuxième place parmi les pays d’accueil des 

étudiants étrangers dans le monde, et la première place en Europe devant l’Allemagne, le Royaume-Uni. 

Depuis 2000, avec la baisse notable au cours du nombre d’étudiants étrangers en France ces deux pays 

ont dépassé la France (graphique).  

 
Graphique – L’évolution du nombre des étudiants étrangers (Source : UNESCO, OCDE) 

 

Plusieurs programmes pour la formation des étudiants étrangers sont proposés par le ministère. Les 

bourses d’études sont attribuées directement des Ambassades de France à l’étranger, en étroite 

concertation avec les autorités locales dans des domaines disciplinaires d’intérêt mutuel. 

Le programme de bourses d’excellence Eiffel cible les étudiants originaires des pays émergents 

danstrois domaines d’études prioritaires : sciences et sciences de l’ingénieur, économie-gestion, droit et 

sciences politiques. Les boursiers bénéficient d’une allocation mensuelle de 1 181 euros au niveau Master 

et de 1 400 euros au niveau Doctorat, ainsi que de la prise en charge du voyage, de la couverture médicale 

et d’activités culturelles.  

Le programme de bourses Excellence-Major, destiné aux meilleurs élèves étrangers des 

établissements d’enseignement français à l’étranger, se compose de deux volets. Le premier, financé sur 

crédits de l’Agence pour l’Enseignement Français à l’Étranger (AEFE), offre deux ans de bourse 

d’excellence en premier cycle d’études en France. Le second volet, sur crédits du MAE, finance trois 

années supplémentaires jusqu’à l’obtention du grade de Master. Le montant de la bourse est variable. 

Des programmes cofinancés ont été développés par le MAE, impliquant des partenariats aussi bien 

avec le secteur public (programme ARCUS) qu’avec le secteur privé (dispositif Quai d’Orsay / 

Entreprises). Dans le cadre du dispositif Quai d’Orsay / Entreprises, le MAE prend en charge la 

couverture sociale et les cours de mise à niveau en français dispensés aux étudiants étrangers avant le 

départ, tandis que les entreprises allouent à chaque étudiant une bourse de vie, un tutorat au sein de 
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l’entreprise et un accompagnement en fin de cursus pour l’orientation de sa carrière, pouvant aller parfois 

jusqu’au recrutement. 

Afin de garantir un accueil de qualité, une charte de qualité pour l’accueil des boursiers du 

gouvernement français a été mise en place lors du séminaire gouvernemental du 7 février 2005 sur 

l’attractivité. Elle détaille l’ensemble des exigences auxquelles sont soumis les acteurs intervenantdans les 

différentes étapes de la mobilité de l’étudiant. 

Environ 16 000 bourses d’études et de stages sont attribuées chaque année, pour un budget de près de 

90 millions d’euros. En 2015, 14 687 étudiants étrangers étaient boursiers du gouvernement français, dont 

71 % dans le cadre d’un séjour d’études et 29 % dans le cadre d’un stage. Une grande partie des BGF (40 

%) est originaire d’Afrique, dont 20 % du Maghreb et 20 % d’Afrique Subsaharienne. 19 % des BGF 

proviennent d’Europe, dont 10 % hors Union européenne. 18 % sont originaires d’Asie-Pacifique, 12 % 

du Proche et Moyen Orient et 12 % de la zone Amériques-Caraïbes.  

La politique d’allocation de bourses apparaît ainsi comme un outil essentiel du Ministère des affaires 

étrangères pour attirer les meilleurs étudiants étrangers.  

Comme conclusion, la mobilité des étudiants étrangers est désormais considérée comme un élément 

primordial des flux internationaux. Les étudiants étrangers sont de plus en plus nombreux à choisir la 

France dans leur parcours de mobilité. La France dispose en ce sens de nombreux atouts sur la scène 

internationale, qu’il s’agisse de la qualité de sa formation et de ses diplômes ou encore du faible montant 

des frais d’inscription à l’université. A cela s’ajoute une amélioration des conditions d’accueil, en 

particulier par le développement de guichets uniques. 

La politique d’attractivité de la France s’appuie sur plusieurs instruments essentiels, à commencer par 

un important dispositif de bourses d’excellence. De plus en plus, l’accent est mis sur une politique de 

sélection des étudiants étrangers, tout en privilégiant certains domaines et niveaux d’étude. L’objectif est 

également de favoriser la mobilité encadrée, en vue non seulement de garantir un meilleur accueil aux 

étudiants étrangers et de maximiser leurs chances de réussite, mais aussi d’éviter les risques de mauvais 

usage du statut étudiant à des fins migratoires. Afin de faciliter la mobilité des étudiants, plusieurs 

mesures spécifiques ont été mises en place dans le cadre essentiellement de la mobilité encadrée et des 

programmes d’échanges européens ou internationaux. 
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Following a steady growth of scholarly interest and activity over the last thirty years, phraseology has 

become a major field of pure and applied research. As happens to many other issues in contemporary 

linguistic theory, the analysis of phraseology can prove more fruitful when linked to other important 

phenomena. Thus, when carrying out a study of phraseological units, it is tempting to adopt a grand, 

overarching strategy so as to attain sweeping generalisations. On the contrary, the more fields considered, 

the greater the risk of increasing the number of variables unnecessarily. 

The aim of this study is to analyze the etymology and semantics of English phraseological units with 

components "grass" and "flowers". To achieve this we needed to collect the idioms of the English 

language, which include the names of different herbs and flowers, and to analyse their etymology and 

semantics. 
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